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La Banque Palmas : le succès d’une monnaie sociale 
 

 

Cette fiche a été réalisée dans le cadre du cours « Finances Sociales et Solidaires » donné 

par François Bottollier-Depois au sein de la Majeure Alternative Management, spécialité de 

3ème année du programme Grande École d’HEC Paris. 
 

 

Résumé : La Banque Palmas, première banque de développement communautaire du Brésil, 

est une initiative très fructueuse d’économie circulaire et de lutte contre l’exclusion et la 

pauvreté, qui a inspiré de nombreuses autres banques communautaires au Brésil et dans le 

monde entier.  

 

Mots clés : Banque, Exclusion, Finance, Monnaie, Pauvreté, Solidarité. 

 

 

 
 

 

The Banco Palmas : the success of a social currency 
 

This review was presented in the « Social and Solidarity Finances » course of François 

Bottollier-Depois. This course is part of the “Alternative Management” specialization of the 

third-year HEC Paris business school program. 
 

 

Abstract:  The Banco Palmas, which is the first community development bank in Brazil, is a 

very successful circular economy initiative to fight against exclusion and poverty. It has 

inspired many other community development banks in Brazil and in the world.  
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Introduction  

La Banque Palmas, la première banque de développement communautaire du Brésil, a 

achevé sa dix-septième année en janvier 2015. Cette initiative, qui relève de l’économie 

circulaire, vise à lutter contre l’exclusion et la pauvreté dans un quartier très défavorisé, le 

Conjunto Palmeiras, dans la ville de Fortaleza au Brésil.  

 

Quel est l’impact économique, social et politique de la monnaie sociale créée par la 

Banque Palmas (le palmas) et les autres outils développés par cette dernière ? 

 

 

Annonce de la fête d’anniversaire de la Banque Palmas sur la page Facebook de la Banque : « 17 ans de 

résistance et d’innovation ! » 

 

 

 



              Gonçalves Krebsbach Sabrina – Fiche Initiative : « La Banque Palmas » – Janvier 2015 4  

1. Le contexte socio-économique du 

Conjunto Palmeiras et la création de la 

Banque Palmas 

1.1. Un quartier très défavorisé urbanisé par les habitants 

eux-mêmes  

En 1973, en raison de projets de mise en valeur touristique du littoral, les populations qui 

habitaient un quartier près de la mer dans la ville de Fortaleza au Brésil sont chassées vers une 

région reculée, sans aucune infrastructure (eau, électricité, téléphone, transports en commun, 

écoles, hôpitaux, égouts…), uniquement des décharges, appelée le Conjunto Palmeiras. Les 

familles y vivent donc dans des conditions très difficiles, survivant essentiellement grâce à la 

collecte d’ordures. 

 

 

Carte de la ville de Fortaleza : la flèche représente le déplacement de la population du quartier Beira Mar vers 

le Conjunto Palmeiras 

 

Afin d’améliorer les conditions de vie dans la favela, au début des années 1980, les 

habitants du quartier se réunissent pour créer l’Association des Résidents du Conjunto 

Palmeiras (ASMOCONP), qui vise à mobiliser les capacités productives de tous les habitants 

pour urbaniser le quartier. L’opération connaît un grand succès, comme le montrent les 

images suivantes. 
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Avant et pendant l’urbanisation par les habitants du quartier (années 1980) 

 

Un communiqué de février 2014 de la mairie de Fortaleza affirme :  

« Il existe une dette sociale très importante envers le Conjunto Palmeira, 

initiée en 1973, lorsque la mairie de Fortaleza a expulsé les habitants du quartier 

Beira-mar et les a amenés vers des décharges, dans une région sans aucune 

infrastructure urbaine. Pendant vingt ans, les habitants ont vécu dans des 

conditions inhumaines, dans des cabanes de paille, sans eau ni électricité. Dans 

les années 1990, les habitants eux-mêmes ont collectivement organisé et mis en 

œuvre l’urbanisation du quartier ».  

 

Conjunto Palmeiras urbanisé à la fin des années 1990 

 

Toutefois, une grande partie des habitants, qui avaient eux-mêmes urbanisé leur quartier, 

devançant les autorités publiques, restent sous le seuil de pauvreté. Avec la hausse des prix de 

l’immobilier dans le quartier, résultante de leur travail, beaucoup de familles sont 

pratiquement contraintes à vendre leur maison au Conjunto Palmeiras pour habiter dans une 

autre favela. 
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1.2. Les raisons de la pauvreté : « I l faut consommer au sein 

du quartier » 

C’est alors que Joaquim Melo, séminariste habitant le quartier, s’interroge sur les raisons 

de la pauvreté persistante dans une communauté aux capacités productives si remarquables : 

pourquoi cette dernière reste-t-elle dans la pauvreté bien qu’elle parvienne à urbaniser un 

quartier au départ hostile, à le rendre habitable et même accueillant ?  

Joaquim Melo questionne quelques habitants de son quartier (alors au nombre de 25 000 

environ), qui répondent naturellement qu’ils sont pauvres « parce qu’ils n’ont pas d’argent ».  

Non satisfait de cette réponse, il décide d’étudier de plus près les habitudes de 

consommation. Il observe que leurs achats, même élémentaires (« savon, balais, 

vêtements… »), sont dans leur écrasante majorité effectués à l’extérieur du quartier, 

enrichissant des entreprises d’ailleurs, souvent des multinationales. Il a alors une intuition :  

« Nous ne sommes pas pauvres. Il n’existe pas de quartiers ou de villes 

pauvres. Il existe des quartiers et des villes qui s’appauvrissent parce qu’ils 

perdent leur épargne locale en achetant ce qui est produit à l’extérieur. Le secret 

de la g®n®ration de richesses au sein dôun quartier se situe au niveau de la 

consommation, quôil faut r®volutionner : il faut consommer ¨ lôint®rieur du 

quartier ».  

 

 

1.3. La naissance de la Banque Palmas : favoriser l’activité 

productive et la consommation locales 

C’est ainsi qu’est créée en 1998 la Banque Palmas, une banque communautaire visant à 

favoriser la génération de richesses au sein du quartier.  

La banque parvient rapidement à mobiliser des ressources pour proposer des microcrédits 

aux habitants du quartier, favoriser la création des entreprises sociales, créer une monnaie 

complémentaire, le Palma (P$) et offrir des services financiers divers à la communauté locale 

à travers des partenariats avec des banques publiques.  

En plus des services que la Banque propose aux habitants du quartier, elle génère 
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également des emplois locaux. Selon Joaquim Melo, tous ceux qui utilisent la banque en sont 

propriétaires, et reçoivent une participation aux bénéfices éventuels à chaque fin d’année.  
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2. Le fonctionnement de la Banque 

Palmas 

2.1. Les instruments financiers de base 

2.1.1. Des microcrédits professionnels et des microcrédits à la 

consommation locale 

 

La Banque Palmas accorde deux types de microcrédits aux habitants du quartier : les 

microcrédits productifs ou professionnels et les microcrédits à la consommation locale.  

 

 

Les microcrédits professionnels  

 

Les microcrédits professionnels (de 50 à 15 000 R$), libellés en réals, sont destinés à des 

artisans, des commerçants ou des prestataires de services souhaitant mener une activité 

productive (généralement informelle) au sein du quartier.  

Les taux d’intérêt sont de 1,5 à 3,5% par mois, et ces microcrédits peuvent être payés en 4 

à 12 mois. Le taux de non recouvrement est d’environ 2,5%. 

La banque a élaboré une cartographie de la consommation de la production locale (le 

PalMap) : cet outil est systématiquement utilisé par les conseillers de crédit communautaires 

(de jeunes habitants du quartier) de la Banque lors de l’analyse des projets, afin de soutenir la 

création et le développement d’activités répondant aux besoins du quartier. Ainsi la Banque 

met-elle l’entrepreneuriat au service de la coopération, et non pas des conflits et de la 

compétition.  
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Cartographie de la PalMap 

 

Avant de débloquer le microcrédit, le conseiller de crédit communautaire se rend chez la 

personne en question et échange avec son entourage pour obtenir des informations sur sa 

fiabilité. Il soumet alors ces informations au Comité de Crédit de la Banque Palmas, qui 

prendra la décision de crédit.  

 

 

Les microcrédits à la consommation locale 

 

Les microcrédits à la consommation locale sont libellés en palmas (P$), monnaie locale 

que la Banque Palmas a créé pour stimuler la consommation locale (cf. infra pour plus 

d’informations sur le palmas).  

Ces microcrédits, qui servent généralement à acheter davantage de nourriture, de 

médicaments ou d’autres biens de consommation, sont en principe limités à 50 P$.  

Le fait que ces microcrédits soient libellés en palmas oblige les emprunteurs à acheter 

auprès d’autres habitants du quartier. Il est possible de les rembourser en palmas ou en réals.  

Ces microcrédits à la consommation sont soumis à une taxe administrative de 1%. Le taux 

de non recouvrement des microcrédits à la consommation est de 1 à 1,5%.  
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2.1.2. Une monnaie sociale : le palmas (P$) 

Le palmas est, selon Joaquim Melo, la clé du succès de la Banque Palmas. C’est une 

monnaie sociale locale, émise par la Banque Palmas à partir d’un fonds monétaire en réals 

(pour chaque palmas émis, un réal est gardé à la banque). Les commerçants et producteurs ont 

le droit d’échanger leurs palmas contre des réals (afin d’acquérir, par exemple, des matières 

premières ou des technologies venant de l’extérieur du quartier). En revanche, si les 

consommateurs peuvent échanger à la Banque Palmas des réals contre des palmas (ils y ont 

intérêt parce que les commerçants et artisans du quartier jouent le jeu et proposent des 

ristournes pour tout achat en palmas), ils ne peuvent pas échanger leurs palmas en réals. En 

plus de l’échange de réals contre des palmas, les habitants du quartier disposent de deux 

autres manières d’obtenir des palmas : en demandant un microcrédit à la consommation ou en 

demandant à leur employeur de verser une partie de leurs salaires en monnaie sociale.  

 

Palmas 

Le palmas est communément accepté dans la communauté, et circule entre consommateurs 

et commerçants. Plusieurs centaines de commerçants du Conjunto Palmeiras acceptent 

aujourd'hui les règlements en palmas (et accordent alors des remises sur les achats effectués). 

En 2009, environ 30 000 palmas circulaient dans le quartier. Ainsi, le palmas est un outil 

efficace pour relocaliser les échanges et garder les revenus au sein du quartier.  

  

À droite, l’entrée d’un commerce au Conjunto Palmeiras : « Nous acceptons les palmas ». À gauche, une station 

essence qui accepte les palmas 
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2.1.3. D’autres services financiers proposés grâce à des 

partenariats avec de grandes institutions extérieures 

Grâce à un partenariat noué en 2005 avec une banque d’État, la Caixa Econômica (l’une 

des deux plus grandes institutions financières du Brésil), la Banque Palmas (qui en est 

devenue « correspondante bancaire ») permet aux habitants du quartier de bénéficier de toute 

une panoplie d’autres services bancaires classiques. Ils peuvent par exemple se rendre à la 

Banque Palmas pour ouvrir un compte, payer des factures, réceptionner leur salaire, …  

L’agence la plus proche de la Caixa Econômica se situe à près de 20 kilomètres du 

Conjunto Palmeiras. La Banque Palmas est rémunérée par la Caixa Econômica pour les 

services de correspondance bancaire qu’elle lui rend, qui lui permettent surtout de rendre 

service à la communauté locale qui aura ainsi accès à davantage de services financiers.  

La Banque Palmas propose également une solution de « micro-assurance vie » à ses 

bénéficiaires, « la micro-assurance vie la moins chère et la plus solidaire du monde » selon 

Joaquim Melo (35 réals annuels, soit environ 10€, pour un cercueil et 3 000 réals 

d’indemnisation en cas de mort naturelle ou accidentelle). Cette solution est le fruit d’un 

partenariat avec Zurich , le quatrième assureur au monde, nécessaire en raison de la 

réglementation très stricte du secteur des assurances, et contrôlé par la Banque Palmas qui a 

des exigences en termes de prix et de qualité. Pour chaque micro-assurance vendue, 30% des 

bénéfices réalisés reviennent à la banque et donc à la communauté.  

 

2.2. D’autres services non financiers 

La Banque Palmas développe également divers projets d’intégration dans l’activité 

économique pour les habitants du quartier, et notamment les femmes et les jeunes. Ces projets 

comprennent tout un éventail de formations professionnelles proposées gratuitement. Des 

ateliers d’éducation financière et de gestion du budget sont aussi fournis gracieusement aux 

familles du quartier.  
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2.3. Une banque gérée démocratiquement 

Comme nous l’avons évoqué plus tôt, la Banque Palmas est une propriété des habitants du 

Conjunto Palmeiras. Sa gestion est communautaire : à travers un forum socio-économique 

local, les habitants et usagers de la Banque peuvent participer au contrôle de l’activité et à la 

décision des produits et services à mettre en avant, par exemple.  

Par ailleurs, les microcrédits (pour la consommation ou pour la production) sont accordés 

après un entretien avec un conseiller de crédit qui écoute attentivement le porteur de projet et 

analyse son initiative (notamment à l’aide du PalMap), puis donne l’accord avec l’aval du 

voisinage. Chaque emprunteur est responsable vis à vis de l’ensemble de la communauté du 

remboursement de sa dette. Cela permet des taux de non recouvrement très faibles, inférieurs 

à 2,5%.  
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3. L’impact de la Banque Palmas  

Joaquim Melo avait lancé la Banque en 1998 avec 2 000 réals, avec peu de soutien. 

Aujourd'hui, l’initiative bénéficie de sources diverses de soutien (par exemple Ashoka) et 

d’intérêt (de la part du laboratoire CoLab du MIT, par exemple, pour citer un exemple récent), 

et le capital de la banque est de près de 20 millions de réals. En 2012, 20 millions de réals de 

crédit productif ont circulé au Conjunto Palmeiras grâce à l’activité de la Banque Palmas. 

L’impact social de la Banque au Conjunto Palmeira est incommensurable. L’expérience 

isolée, novatrice et fructueuse de la Banque Palmas a aujourd'hui été largement dupliquée, au 

Brésil (où il y a aujourd'hui plus de cent banques communautaires) et dans le monde. La 

Banque Palmas fait beaucoup parler d’elle, et son cas est analysé de près par des journalistes, 

des universitaires et des curieux du monde entier. En novembre dernier (2014), Marie-

Monique Robin, dans son documentaire Sacrée Croissance !, présentait cette initiative 

comme une solution innovante, « favorisant l’économie circulaire pour que l’argent des 

pauvres profite aux pauvres ».  

 

3.1. Un bouleversement du Conjunto Palmeiras 

3.1.1. Une amélioration générale de la situation socio-

économique du quartier 

Selon une enquête réalisée en 2013 par le département d’Économie Sociale et Solidaire de 

l’Université de São Paulo, la Banque Palmas a eu un impact considérable sur les opportunités 

d’emploi, l’éducation et l’accès aux services financiers au Conjunto Palmeiras. Selon la même 

enquête, malgré ces améliorations, il demeure de graves problèmes sociaux à résoudre au sein 

du quartier.  
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3.1.2. Un réseau de « prosumateurs » solidaires 

Tous les produits et services proposés par la Banque tissent et renforcent un réseau local de 

ce que Joaquim Melo appelle des « prosumatores » (néologisme signifiant « producteurs, 

consommateurs et acteurs sociaux à la fois », pouvant être traduit par « prosumateurs ») 

solidaires. Ainsi, selon Joaquim Melo, « aujourd'hui, l’ensemble de la communauté, 

d’environ 40 000 habitants, est composée à la fois de producteurs, de consommateurs et 

d’acteurs de l’économie sociale et solidaire ». 

L’activité de la Banque est très inscrite dans la vie du quartier, et chaque nouvelle 

initiative, aussi élémentaire semble-t-elle, vise à fortifier ce tissu productif du quartier et 

favoriser la création et le maintien de richesses en son sein. Pour en donner un exemple très 

concret, lorsque l’on fait la queue à la Banque Palmas, on peut voir Joaquim Melo, son 

fondateur très impliqué, sur une petite télévision en train de recommander des commerces 

locaux ou de faire des annonces diverses.  

 

3.1.3. Plus de lien social 

L’impact de la Banque en termes de création de lien social semble tout à fait 

extraordinaire.  

Otaciana, Directrice Commerciale de la Banque Palmas interrogée par Marie-Monique 

Robin dans son documentaire Sacrée Croissance ! affirmait :  

« En 2003, les gens avaient du mal à dire qu’ils habitaient au Conjunto 

Palmeiras. Lors d’un entretien pour une embauche, ils disaient : ‘J’habite à 

Mecejana’. Pourquoi ? Parce que c’était un quartier violent, difficile, et connu 

pour ses problèmes. Aujourd'hui [en 2014], si quelqu’un se présente pour un 

travail, il dit : ‘J’habite au Conjunto Palmeiras. – Ah, le Conjunto Palmeiras, là où 
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il y a une monnaie sociale...’. L’identité de la communauté s’est beaucoup 

renforcée. Et sans la Banque, je pense que cela n’aurait pas été possible ».  

La Banque semble jouer un rôle central dans l’animation de la vie du quartier et dans la 

construction de son identité. 

 

 

Façade de la Banque Palmas : « Personne ne surmonte la pauvreté seul » 

 

 

Du 19 au 21 décembre 2014, devant les escaliers qui mènent à l’entrée de la Banque Palmas à Fortaleza, se 

sont organisés des récitals de chansons de Noël de chorales d’enfants. 

 

3.2. Un réseau de Banques communautaires sur le modèle 

de la Banque Palmas au Brésil et dans le monde 

L’Institut Palmas de Développement et d’Économie Sociale et Solidaire (Instituto Palmas 

de Desenvolvimento e Socioeconomia Solidária) a été créé en partenariat avec le Secrétariat 

National à l’Économie Solidaire du Brésil, pour favoriser l’essaimage du modèle de la 

Banque Palmas. Aujourd'hui, la Banque Palmas s’est étendue à une grande partie de la 

périphérie de Fortaleza sous le nom « Banco da Periferia » (« Banque de la Périphérie »), et 

plus de cent banques communautaires autonomes de ce type existent au Brésil avec leurs 
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monnaies sociales respectives. L’Institut Palmas anime le réseau constitué par ces banques, 

qui restent autonomes. Il propose aux nouvelles Banques des solutions de crédit, de 

correspondance bancaire et de micro-assurance. La Banque Palmas a le même statut vis-à-vis 

de l’Institut Palmas que les autres Banques du réseau : elle utilise ses lignes de crédit, de 

correspondance bancaire et de micro-assurance.  

 

La carte du réseau de l’Institut Palmas : 103 Banques communautaires au Brésil 

 

3.3. Des innovations qui continuent au sein du Palmas Lab 

La Banque Palmas et l’Institut Palmas ont également lancé le Palmas Lab, un centre de 

recherche et d’innovation en finances sociales et solidaires qui utilise beaucoup les 

technologies de l’information. Le Palmas Lab est notamment à l’origine de l’application 

PalMap.  

Le Palmas Lab a pour objectifs : 

¶ De développer des solutions de nouvelles technologies pour ordinateurs et dispositifs 

mobiles, pour augmenter l’accès aux services financiers, améliorer la gestion des 

banques communautaires de développement et faciliter la communication entre les 

communautés, les banques communautaires et d’autres institutions pertinentes ; 

¶ De développer un incubateur local de jeunes visant à soutenir la création d’entreprises 

sociales dans le domaine des nouvelles technologies, fournissant des solutions de 

nouvelles technologies élaborées par la périphérie pour la périphérie ; 

¶ D’influencer les politiques publiques, notamment à travers des partenariats avec des 

institutions académiques.  
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Conclusion 

L’analyse technique et politique des initiatives de la Banque Palmas à laquelle nous nous 

sommes attachés au cours de cette fiche montre que le palmas et les autres outils développés 

par la Banque, en particulier le microcrédit professionnel et à la consommation ont un impact 

économique et social très positif. Les banques communautaires de développement méritent 

d’être reconnues comme des institutions financières efficaces et de se voir attribuer les fonds 

suffisants pour pouvoir se développer et toucher davantage de personnes. Elles doivent 

toutefois rester très ancrées dans les communautés locales puisque leur impact en termes 

d’identité communautaire et de création de lien social risquerait d’être réduit si elles 

grandissaient de manière démesurée.  

Il faut également garder à l’esprit l’impact environnemental potentiel d’initiatives qui 

visent à renforcer la consommation et l’activité productive. En elles-mêmes, ces dernières ne 

sont pas souhaitables : elles ne le sont que dans la mesure où elles apportent du bien-être aux 

populations. Dans le cas où une production et une consommation à outrance auraient des 

effets pervers sur l’environnement ou sur l’autonomie véritable des personnes, cette initiative 

mériterait d’être repensée de fond en comble.  
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